
Chemin de Fer Canadien du Pacifique
I>I VISION O’EST. 

L'ANCIENNE LIGIe’tÔuJOURS EU AVANT

Ligne Courte
ENTRB

OTTAWA BT MONTREAL
Arrangement. d’ece commen­

çant Lundi, Il Août 1881.

fïtTABL1AD DIS HB8.

Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

ti
w

D'ELEGANTS G11AR8 PALAIS 
sont attichés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points do la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ;
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à.l 1.35 pm 
“ “ Ait. à Toronto à, 8.45 ara
" du jour ouitte Toronto à 9.00 aro 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Smith’s Fall, poui 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous les 
points à l’oue% sud-ouest et nord-ouest.

Pour les bilfets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

HT 42 RUB ELGIN. “
GEO. W. HIBBARD, 

Aesistant-Ageut-Général des Passagers!
ARCHER BAKER, 1 

Surintendant-général 
W.C. VAN HORNE,

Vice-Président.

CHAPEAUX
D’AUTOMNE

Grande variété de Chapeaux pour 
hommes, enfants, etc, à des 

prix très réduits.

FOURRURES
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Kobe* pour Toiture*. G'hvoIn, 

Niante aux. NI un <• Il ou.*, 
<:a*qne*, etc., fiiez

H. L. COTE
123 Rie Rideau

LOTIE NATMLB
DE COLONISATION

Fondée sous Cautorité de l'Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

M.lecnré A. LIBELLE, Directeur.
S. E.- LEFEBVRE, Secrétaire.
C. H. A. GUIMOND, Agent-Général.

Valeur de* lot*....... $50,0;>0,00
GROS LOT t Un im­

meuble d’une valeur de..$I0,00o,00
Et 1,920 autre* lot*.

PRIX du BILLET $1.00,
Un escompte de 5 j». c est accordé sur 

10 billets, 10 [». c. suv 50 billets et 15 f. c. 
sur 100 billets.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s'adresser au Bureau,

No. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

SW" On demande des sous-aeents. *»•
5 Juillet 1 m

A VENDRE
S3 par barils.
No. 68, me Rideau.

Pommes,
Ottawa. 28 oct. 1884

DE DETAIL
Nous avons décidé de discontinuer notre coin :;em; de detail de 

marchandises sèches et nous offrons aujourd’hui tout notre 
assortiment à un

Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtant.

Est maintenant commencée et se continuera jusqu’à ce que tout le
SAWS RESERVE-

Le stock s’élève à SB'TfliOOO?"6*1 ^ qu’il parte.
fonds soit vend u

66 & 68 Rue SPARKS.

•1
LE STOCK DE BEESON & ROSS

Acheté à une
V3KTB BV SSEHIP

BRYSON, GRAHAM 8 CIE.
fi 55 CENTINS DANS LA PIASTRE
Est actuellement en vente à moitié 
prix, à peu près, à leur magasin, 

coin des rues Sparks et 
O'Connor.

La vente des habillements pour 
hommes s'effectue actuellement 

arec rapidité, et les tweeds 
ainsi, que les marchandises 

sèches en général sont prêts 
iPêtre livrés au commerce.

Que l'on profile donc de l'occasion !
BRYSON, GRAHAM & tie.,

153 el 151, rue Sparks.

& no.
Maison de Pension Privée

S’adresser chez Madame Hotte, au No. 90 
rue Mu *ray.

Ottawa, 29 oct 1984 23

Un jeune français, âgé de 25 ans^ désire 
obtenir une place de fermier-jardinier sur 
une ferme assez vaste pour lui permettre de 
conduire les travaux agricoles et d’horti­
culture d’après les améliorations les plus 

S’adresser à ce bureau. 2 fmodernes.

MODES
AVIS SPECIAL

Je vends actuellement des chapeaux 
en feutre très fins pour dames.
Chapeaux Noirs 
Chapeaux Bruns 
Chapeaux Roussatres 
Chapeaux Myrtle 
Chapeaux Bronze 
Chapeaux Gris

CBS CHAPEAUX SONT FAITS 
A LA DERNIERE MODE 

$LQ5 PRIX, 91.23
Nouvelles marchandise, dan* 

tou*) les departements chez

A. Woodoook,
:u>. RII K SI1* It lis.

-I
développement, un plus haut essor, 
il compte sur la solide amitié, le 
cordial appui de tous ceux qui 
l’ont patronné jusqu’à ce jour.

En retour, nous pouvons pro­
mettre que notre journal va être 
fait à l’avenir avec une attention 
et un soin particuliers, que s;s 
colonnes de nouvelles du jour et 
de faits locaux offriront tout spé­
cialement de l’intérêt an lecte ir. 
Grâce à des arrangements spéciaux 
que nous venons de conclure, nous 
pourrons aussi donner chaque soir 
les dernières dépêches télégraphi 
ques de l’après-midi ; et, sous tous 
Jes rapports, quand nous aurong 
complété l’organisation que nous 
sommes à établir, Le Canada n’aura 
rien à envier à. ses confrères delà 
presse quotidienne.

Quùiit à ia partie éditoriale, elle 
s-'ra l’objet d’études et de soins 
sérieux, nous tâcherons de la reu- 
,'dre utile et agréaole à nos lecteurs 
de toutes les classes et de toutes les 
conditions.

Pour nous aider dans la tâche 
de doter notre race d’un organe 
prospère et influent dans Ontario, 
au sein de la capitale fédér de, 
nous faisons aujourd'hui un appel 
à toutes les sympathies, à toutes les 
bonnes volontés ; nous deman 
dons à chacun de nos lecteurs de 
so faire agent auprès de ses voisins, 
de ses amis, pour étendre la circu 
lation du Canada.

La mission que nous les prions 
de remplir est, d’ailleurs, extrême­
ment facile ; car, l’édition quoti­
dienne de notre journal se trouve, 
à $3.00 par année, de beaucoup à 
meilleur marché que n’importe 
quelle autre feuille paraissant tous 
les jours ou à des dates plus éloi­
gnées, et l’édition hebdomadaire 
vaut assurément plus que la mince 
somme d’une piastre qu’elle coûte.

Nous avons donc pleinement 
confiance que nos efforts vont 
trouver chez tous nos compatriotes 
un écho généreux ; et, grâce à 
l’activité bien connue et à l’expé­
rience de nptre nouvel administra­
teur, M. Stanislas Drapeau ; grâce 
au zèle et à l’habileté de notre 
agent, M Ghateauvert, nous n’a­
vons pas le moindre doute dans le 
prompt succès du Canada.

tionale ; et, nous devons ajouter 
qu’elle a entièrement notre con­
fiance que nous donnerons un 
franc et loyal appui aux hommes 
qui en ont doté le pays.

Nous sommes donc conservateur, 
de l’école des Lafontaine, Baldwin, 
Morin, Taché et des hommes tllus 
très qui continuent aujourd’hui la 
mission de ces puissants et patriote 
ques devanciers. Mais, avant d’ap­
partenir à un parti politique, nous 
sommes dévoué au pays, et à ses 
intérêts. C’est dire q te nous re 
pousserons l’injustice et la mal­
honnêteté. de quelque paît qu’elles 
arrivent

Quant aux questions sociales que 
nous avons mentionnées à la suite 
de la religion et de la politique; 
elles n’ont pa*, à notre sens. ass>z 
attiré jiüRfu’à présent l’attention des 
journalistes. Et, c'est pont tant 
une de leurs missions d’étudier res 
besoins, les droits et les devoirs de 
l’homme eu rapport avec, la sopréte 
dont il est membre, afin de dé 
couvrir, à cette étude, et d’ensei­
gner les moyens les plus efficaces 
pour élever l’ordre social au dernier 
sommet de la perfection passible, 
en rendant les individu. meilleurs 
et plus aptes à remplir la mission 
qui incombe à chacun.

Aussi, croyons nous qu'un telle 
étude sérail, aujourd’hui partieuli 
èrement, à notre époque de ffeence 
et de démoralisation, opportune et 
fructueuse. Nous l’accomplirqns 
donc en autant que notre loisir et 
nos forces vont le permettre.

Maintenant, un dernier mot 1
Dans la discussion, nous avons 

pour habitude d’être loyal et franc 
envers nos adversaires; d’éviter l’in­
jure, les facéties des bas étage, les 
personnalités blessantes 11 est si 
aisé, en effet, de vider’un différend 
sans sortir des limites de la galan- 
ter! et de la politesse.

Nous espérons bien, à notre nou­
veau poste, ne pas avoir accasion 
de déroger à cette ligne de conduite; 
et, nous tâcherons de laisser exclusi­
vement à nos adversaires le triste 
privilège de jouer avec la boue, si 
toutefois ils descendent dans l’or­
nière à notre égard.

ADMINISTRATION
I

“ T_.E CANADA,”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Oltawa.
Abonnement. Rî.flO par annf-e.

I

“LE COURRIER DE HULL,"
HEliDOMADAIRE,

I *, Hcnfcrmanl les matières de l'édition 
Quotidienne.

Abonnement, Rl pur annfe seulement 

SS^Les deux éditions payables t l’avance

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
* exécutées avec soin et piomnt-kuWe, en 

plusieurs vouleuis, Argent, Or, B. 
etc., d’un’fiui supérieur.

«erPFtlX TRÈS RÉDUITS1®!

Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
ie attention toute spéciale et sont ex.cu- 
j avec soin.

S’adresser â
Mr l Administrateur du

“CANADA,”
Ottawa

tés

LE CANADA

Ottawa et 11 till, 3 novembre 1881

GE QUE NOUS SERONS

Nous prenons, dès ce jour, la 
rédaction du journal Le Canada.

A celle occasion, ce nous est un 
devoir de remercier cordialement 

, nos confrères de la presse, qui ont 
bien voulu accueillir notre entrée 
officielle dans leurs rangs, par des 
prévisions et en des termes telle- 
ment flatteurs que nous sommes à 
nous demander si, même avec tout 
le bon vouloir possible dans l’ac­
complissement de la lâche qui va 
nous incomber à l’avenir, il nous 
sera loisible de répondre à l’attente 

. qu’une appréciation trop bienveil­
lante a créée en notre faveur.

A part ce tribut de reconnais 
sance, nous devons encore, pour la 
satisfaction bien légitime de nos 
amis et le nos adversaires, déclarer 
ici quels principes nous professe - 

à l’égard des questions reli­rons
gieuses, politiques et sociales, qui 
s’imposent nécessairement à l’étude 
du journaliste dans ses luttes quo- Louis Lussier.
tidiennes.

En religion, nous sommes catho 
lique ; croyant à l’infaillibilité de 
l’Eglise romaine ; soumis aux dé 
crets de son chef suprême, le 
Pape, et aux enseignements de 
ceux-là qui ont reçu mission de 
distribuer et d’expliquer ses dog­
mes et sa doctrine dans notre pays.

En politique, nous avons foi 
principes conservateurs qui,

NOTRE JOURNAL
L’ELEGTION DE 8EAUGE

Le Canada fut fondé, il y a six 
ans, pour être l’organe des droits, 
le défenseur des intérêts de l’élè 
ment canadien français et catholi­
que dans ia vallée de l’Ottawa et 
partout où il existait dans Ontario.

Nous croyons que depuis lors 
notre journal a accompli la mission 
que lui avaient assignée ceux qui le 
fondèrent et lui assurèrent la vie 
au prix de sacrifices et d’un dévoue­
ment considérables. Nous pou­
vons aussi lui rendre ce témoi­
gnage que, comme organe de la 
population canadienne française 
d’Otlaw.i, il a secondé tous lus bons 
proj-ts, tonl-s les généreuses et 
justes initiatives qui avaient pour 
but la prospérité de la ville et 
l’intérêt des citoyens.

Aujourd’hui, après avoir vécu 
six années, Le Canada a grandi, 
s’est développé, est devenu journal 
quotidien, peut aller, à l’instar 
des grands organes de la presse, 
porter chaque jour à ses lecteurs les 
nouvelles et l’enseignement.

Il n’a pas changé sa mission, il 
est prêt à continuer son œuvre ; 
mais, pour prendre un nouveau

Le comté de Beauce a élu, ven­
dredi, M. Linières Taschereau, le 
candidat Conservateur, par une 
majorité de 350 voix.

Nous sommes heureux de ce 
résultat pour M. Taschereau, qui 
est un jeune homme de talent et 
qui sera un excellent député, pour 
le comté de Beauce, qui vient ainsi 
d’affirmer à nouveau son dévoit- 
ment et sa confiance à la politique 
conservatr ce, pour notre parti 
enfin, que celte victoire venge 
dignement des accusations de ses 
ad verdures et de leurs sinistres 
prédictions.

Quant au parti libéral, s’il n’a 
pas à invoquer ensa faveur d’autres 
signes de réaction que ceux de 
l’élection de Beauce, son règne 
rourt grand risque de ne pas être 
de ce siècle ni de ce monde.

aux
dans tous les siècles et clvz toutes
les nations, ont été la sauvegarde 
inébranlable, la sanction constante 
de la paix sociale, de l’autorité et 
de la justice. Us ont concouru 
puissamment ici, avec les idées de 
foi innées chez notre peuple, à 

sauver de la révolution et denous
, ia ruine nationale. Nous croy ni. 

en outre que seuls ils peuvent 
conduire à l’avenir glorieux et 
prospère que tout canadien doit 
rêver pour son pays.

Le parti conservateur inaugurait 
dans la politique fédérale, en 
1879, un principe économique 

être

non

diversement
théoriciens,

qui peut
apprécié par; les 
mais dont l’application a produit 
des bienfaits indiscutables en fa 
veur de l’administration publique, 
de la fortune des particuliers. Nous 
faisons allusion à la politique na-

Le gouvernement français vient 
d’envoyer ün représentant officiel à 
l’ile de Corée pour protéger ses in­
térêts- L’influence de l’Allemagne 
a beânroup de poids, parait-il, là 
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“RELIGION ET PATRIE"ABONNEMENT ANNONCES

Première insertion, par ligne—SMO
Tous les jours..........
Trois fois par semaine- 
Une foie la semaine...

Par année. .83,00

LE CANADA 0*6
Pour six mois. 1.50 0*6
Pour quatre mois.. 1.00 6*8

Avis de Naissance, Mariage ou
Décés.................................

Pour les annonces à longi termes, 
conditions spéciales.

Edition Hebdomadaire 6*0
Pour l’année- 81.00

.JOURNAL QUOTIDIENPayabli d’avance.
s.

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire STANISLAS DRAPEAU, Admtal»t»»te«rLOUIS LUSSIER, Rédacteur
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